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Rapport de l’Observatoire Social Tunisien  

Décembre 2015 

 

Le présent rapport constitue le dernier de l’année 2015 et sera une partie intégrante des 

rapports annuels relatifs aux trois thèmes observés par l’Observatoire Social Tunisien durant 

cette même année.  

 

Les mouvements citoyens de protestation individuels et collectifs : 

L’Observatoire Social Tunisien a enregistré une augmentation des fréquences des 

mouvements de protestations, aussi bien collectifs qu’individuels tout en restant invariables en 

termes de proportion. L’ensemble des mouvements a été de 534 mouvements durant Décembre 

2015, chiffre à comparer avec les 390 mouvements enregistrés durant le mois de Novembre 

2015. 

 

Mois Décembre Novembre 

Nature des Mouvements         

Protestations individuelles  57 10,7% 41 10,5% 

Protestations Collectives 477 89,3% 349 89,5% 

Mouvements de Protestation 534   390   

 

 En effet, les mouvements collectifs de protestation sont passés de 349 

mouvements en Novembre 2015 à 477 mouvements durant Décembre 2015. 

De même, les mouvements de protestation individuels sont passés de 41 mouvements 

en Novembre 2015 à 57 mouvements durant le mois de Décembre de la même année. 
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Durant le mois de Décembre 2015, 89% des mouvements de protestations ont été de 

forme collective et 11% de forme individuelle incluant les suicides et tentatives de suicide et 

autres mouvements de protestation individuelle. Gardant, ainsi, les mêmes proportions que le 

mois de Novembre précédent. 

Les mouvements citoyens de protestation par région sont présentés comme suit :  

 

 Décembre Novembre 

    %   % 

Bizerte 18 3% 22 6% 

Gabes 19 4% 13 3% 

Gafsa 35 7% 28 7% 

Jendouba 33 6% 10 3% 

Kairouan 51 10% 38 10% 

Kébilli 23 4% 8 2% 

Kasserine 31 6% 25 6% 

El Kef 5 1% 8 2% 

Nabeul 22 4% 12 3% 

Sidi Bouzid 20 4% 35 9% 

Tunis 53 10% 47 12% 

Tozeur 8 1% 4 1% 

Sfax 32 6% 29 7% 

Manouba 16 3% 9 2% 

Monastir 10 2% 15 4% 

Beja 5 1% 4 1% 

Seliana 19 4% 3 1% 

Protestations 
individuelles 

11%

Protestations 
Collectives

89%

Les mouvements de Protestation 
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Sousse 20 4% 22 6% 

Medenine 41 8% 23 6% 

Ben Arous 11 2% 0 0% 

Ariana 10 2% 8 2% 

Zaghouan 0 0% 3 1% 

Tataouine 36 7% 6 2% 

Mahdia 16 3% 18 5% 

Total 534   390   

 

Une analyse qualitative permet de regrouper les événements en 5 groupes : 

- Le premier groupe : les gouvernorats de Tunis, Kairouan et Médenine sont ceux qui ont 

connu les mouvements de protestations les plus fréquents. 

 

En effet, le gouvernorat de Médenine a été témoin du plus grand nombre de protestations 

avec 41 mouvements durant le mois de Décembre 2015 ce qui constitue une 

augmentation assez conséquente relativement au mois de Novembre de la même année. 

Le gouvernorat de Kairouan a, également, connu une augmentation dans les 

mouvements de protestations. Quant au gouvernorat de Tunis, le nombre de 

protestations reste aussi important que le mois de Novembre 2015 ; 

 

- Le deuxième groupe : constitué des gouvernorats de Tataouine, Gafsa, Jendouba, Sfax 

et Kasserine. 

 

 Le gouvernorat de Kasserine a connu un nombre important de manifestations suite aux 

conditions dans les organismes de santé, conséquences de plusieurs déplorables décès. 

Certains autres gouvernorats sont témoins de traditions de protestations comme mode 

de revendication et de dénonciation ; 
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- Le troisième groupe : se compose des gouvernorats de Kebili, Nabeul, et Sidi Bouzid.  

 

Il est à noter qu’en dépit de la commémoration des événements du 17 décembre 2015, 

le gouvernorat de Sidi Bouzid a connu une régression des mouvements de manifestions ; 

 

- Le quatrième groupe : Comprend les gouvernorats de Gabes, Bizerte, Seliana, 

Manouba. Hormis le gouvernorat de Bizerte qui a conservé la même fréquence des 

mouvements de protestations, les autres gouvernorats ; 

 

- Le cinquième groupe : contenant les gouvernorats qui ont connu un faible nombre de 

protestations. En effet, les gouvernorats de Béja, Zaghouan et Tozeur, ont été les plus 

calmes. La faible fréquence des mouvements de protestation dans es gouvernorats de 

l’Ariana et de Ben Arous s’explique par leur proximité au gouvernorat de Tunis, théâtre 

usuel des manifestations citoyennes de protestation. 
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Les mouvements de protestation individuels ou les suicides, tentatives de suicide et 

autres mouvements :  

Mois Décembre Novembre Octobre 

Nature des Mouvements   %   %   % 

Suicides et tentatives de suicide 47 82% 36 88% 42 84% 

Autres mouvements de protestations 10 18% 5 12% 8 16% 

Protestations individuelles  57   41   50   

 

Le mois de Décembre 2015 a connu une augmentation des mouvements de protestation 

individuelle. 

 En effet 41 cas ont été enregistrés en Novembre 2015 et  57 cas durant le mois de 

décembre de cette même année. 

L’Observatoire Social Tunisien a noté 10 formes de protestation, autres que les suicides 

et tentatives, suivantes :  

- L’avocat AbdelBasset Elbouhili a entamé une grève de la faim afin de protester 

contre la decision de la suspension de son droit d’exercer, émis par le bureau des 

avocats de Sousse ; 

- Le prisonier Ali Ben Romdhane Aissaoui a entamé une grève de la faim en signe de 

protestation contre sa détention durant un mois entier sans avoir été présenté devant 

un juge d’instruction ; 

- Abdellatif Miraoui a lancé un appel de détresse suite à la menace d’éviction par la 

délégation régionale agricole. Domicile dans lequel il s’est réfugié après l’incendie 

de son domicile initial il y a un an et demi ; 

- La protestation du père d’un kidnappé en Libye suite à l’absence de toute 

information concernant l’enlèvement de son fils en demandant aux instances 

étatiques d’entamer une procédure pour faire le nécessaire ; 

- Un père menace de vendre ses deux enfants si les instances étatiques ne l’aident pas 

à sortir de sa situation précaire ; 

- Un chauffeur de taxi s’est cousu la bouche en signe de protestation contre le non 

octroi d’un permis d’exercer ; 

- Le mouvement d’un agent sécuritaire suspendu pendant 7 mois suite à son 

implication dans la contrebande en revendiquant un retour à l’exercice ; 
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- La protestation du père du journaliste Sofiene Chourabi afin de pousser les instances 

étatiques à faire avancer le dossier ; 

- Le père de Houssine EL Meliane qui s’insurge contre la détérioration de l’état de 

santé de son fils blessé durant les événements de Dh’hiba datant de Février 2015. 

Les mouvements de suicides, tentatives de suicide : 

Le mois de Décembre 2015 a connu 47 cas de suicides et tentatives de suicide dans les 

14 gouvernorats. Il est à noter qu’une menace de suicide d’ensemble a été enregistrée dans la 

région de Jbal Lahmar, dans le gouvernorat de Tunis, suite à la décision de démolition de 150 

logements anarchiques ainsi que la menace de suicide d’un père avec ses 2 enfants âgés de 

moins de 15 ans en signe de protestation contre sa situation socio-économique précaire. 

Tranches d'âge moins de 15 ans 16/25 ans 26/35 ans 36/45 45/60 ans 
plus de 60 

ans 
Total 

Masculin 4 6 22 2 3 2 39 

Feminin 4 3 1 0 0 0 8 

Total 8 9 23 2 3 2 47 

 

Le tableau, ci-dessus, permet de constater que le nombre des suicides et tentatives de 

suicide masculins (39 cas) dépasse de beaucoup celui féminin (8 cas). 
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L’Observatoire Social Tunisien a enregistré 8 cas de suicides et tentatives dans la 

tranche d’âge des moins de 15 ans composé de filles et autant de garçons. 

Ces chiffres ont constaté une hausse confirmant l’hypothèse de leur corrélation avec 

l’année scolaire. 

Aucun cas de suicide et tentatives n’ont été enregistrés dans les tranches d’âge féminines 

se situant entre 36-45,46-60 et au-dessus de 60 ans. 

Deux actes de suicide d’hommes âgés de plus de 60 ans ont été constatés durant le mois 

de Décembre 2015. 

Il est à relever que la tranche d’âge la plus présente dans les suicides et tentatives 

continuent à être celle de 26-35 ans. 

Une observation par région permet d’établir le tableau suivant :   

 

  Décembre Novembre Octobre 

Villes       

Bizerte 2 2 3 

Gabes 1 3 0 

Gafsa 9 2 0 

Jendouba 2 1 1 

Kairouan 3 11 6 

Kébilli 0 0 1 

Kasserine 1 3 3 

El Kef 0 2 0 

Nabeul 9 3 7 

Sidi Bouzid 1 1 0 

Tunis 1 2 1 

Tozeur 0 0 0 

Sfax 4 0 2 

Monastir 1 1 6 

Beja 0 0 2 

Seliana 0 1 0 

Sousse 9 2 2 

Manouba 0 0 1 

Medenine 0 0 1 

Ben Arous 1 0 0 

Ariana 0 1 1 

Zaghouan 0 0 1 

Tataouine 0 1 1 
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Mahdia 3 0 3 

Total 47 36 42 

 

Ces différents cas de suicides et tentatives de suicide, par région, se présentent comme suit :  

o Gouvernorat de Bizerte :  

 Un enfant de 12 ans a tenté de mettre fin à sa vie à Menzel Bourguiba ; 

 Une jeune fille de 12 se suicide à Sejnene ; 

 

o Gouvernorat de Gabes : 

 Un jeune syrien de 32 ans a tenté de s’immoler à bord d’un cargo en signe de 

désespoir quant à la situation de son pays ; 

 

o Gouvernorat de Gafsa :  

 Le suicide dans la région de Ktiss (Gafsa Nord) d’un jeune de 32 ans originaire 

de Sidi Ali Ben Aoun et la découverte de son cadavre en décomposition après 

trois jours de son décès. Cet acte était suite à la précarité de sa situation ; 

 Le suicide d’un quinquagénaire dans la région d’Essned ; 

 La tentative de suicide collective de 6 ouvriers en protestation contre la précarité 

de leur situation et la non-régularisation de leur situation suite à leur renvoi ; 

 La tentative de suicide d’un jeune chômeur à El M’dhila ; 

 

o Gouvernorat de Jendouba :  

 Le suicide d’un adulte de 5 ans dans la région d’Echrayfya suite à une crise de 

colère ; 

 Le suicide d’une jeune diplômée et chômeuse de 24 ans par précipitation sous 

les rails du train en laissant une lettre contenant les coordonnées de sa famille 

ainsi que l’inscription « vous êtes les suivants ! » ; 

 

 

o Gouvernorat de Kairouan :  

 Le suicide d’un jeune de 17 ans dans la région d’El Alaa ; 

 Le suicide d’une enfant de 14 ans à Ouled Amor, El Alaa . le corps de cette 

fillette est resté suspendu, non loin de son ecole, pendant 4 heures et sous les 

yeux des élevés jusqu’à l’intervention des instances ; 
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 Le suicide d’une jeune de 15 ans à EL Alaa ; 

 

o  Gouvernorat de Kasserine :  

 Le suicide d’un jeune de 11 ans après avoir perdu la vision de son œil gauche 

suite à un jet de pierre par un de ses camarades. La mère de l’agresseur aurait 

exercé, sur la victime, une certaine pression psychologique ; 

 

o Gouvernorat de Nabeul :  

 6 jeunes se sont jetés dans la mer lors d’un contrôle maritime afin de stopper 

leur tentative de migration à Hammem Ghzez. Un corps a été retrouvé et les 

autres sont toujours disparus en mer ; 

 Le suicide d’une jeune fille de 18 ans à Menzel Bouzelfa ; 

 Le suicide d’un trentenaire peu avant son mariage suite à des conflits familiaux ; 

 Un père de 4 ans enfants, à Menzel Temmim, natif de 1980 à mis fin à ses jours ; 

 

o Gouvernorat de Sidi Bouzid  

 Le suicide d’un jeune de 20 ans marié et père d’une enfant dans la région 

d’Essaïda suite à des conflits conjugaux ; 

 

o Gouvernorat de Tunis :  

 Le suicide d’une jeune de 20 ans par précipitation de l’échangeur situé à 

l’avenue de la république, malgré les tentatives de dissuasion des différents 

passants qui étaient témoins de la scène ; 

 

o Gouvernorat de Monastir :  

 L’acte désespéré d’un trentenaire à Teboulba et ce devant le poste sécuritaire en 

guise de protestation contre la détention de sa femme et son beau-fils impliqués 

dans un réseau de migration vers la Lybie ; 

 

o Gouvernorat de Sfax :  

 Le suicide d’une jeune fille de 11 ans, 

 La tentative de suicide d’un agent de la protection civile en guise de protestation 

contre le non-recrutement de sa fille dans le corps de métier. Cet agent a été 



10 
 

victime de brûlures graves suite à un accident de travail, en Juin dernier, et aurait 

reçu des promesses quant au recrutement de sa fille ; 

 Une trentenaire a menacé de s’immoler avec son nourrisson en guise de 

protestation contre la précarité de sa situation ; 

 La tentative d’immolation d’un jeune étudiant parmi les grévistes de la faim à la 

Faculté de droits à Sfax en revendication au droit à la quatrième inscription ; 

 

o Gouvernorat de Sousse :  

 Un ouvrier menace de suicider avec ses 2 enfants âgés de moins de 15 ans pour 

la non-régularisation de sa situation professionnelle ; 

 Un septuagénaire à El Kalaa Essoghra , quand sa femme a quitté le domicile 

conjugal suite aux conflits incessants qu’a occasionné sa maladie chronique ; 

 Un jeune trentenaire a escaladé, à Cité Ezzouhour, un poteau de haute tension 

afin de mettre fin à ses jours suite à des difficultés psychologiques ; 

 2 jeunes de 21 ans, l’un originaire de Kairouan, suite à des conflits familiaux ; 

 

o Gouvernorat de Ben Arous :  

 Le suicide par précipitation devant un train de grande vitesse, d’une jeune de 20 

ans, dans la station de Rades Melliane ; 

 

o Gouvernorat de Mahdia :  

 Le suicide d’un vendeur ambulant de 52 ans par immolation ;  

 Le suicide d’un jeune de 24 ans résident en Italie et celui d’un autre jeune de 28 

ans. 

Les mouvements de protestations collectifs :  

Les mouvements de protestations collectifs sont à repartir comme suit durant le mois de 

Décembre 2015 : 

  Décembre Novembre Octobre 

Protestations Instantanées 140 120 64 

Protestations Spontanées 194 113 712 

Protestations Violentes 143 116 84 

Total 477 349 860 
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Les mouvements de protestation collectifs ont connu une augmentation substantielle par 

rapport au mois de Novembre 2015 mais l’architecture et les proportions se ressemblent. Avec 

une progression, en nombre, notable des mouvements spontanés. 

Le mois de Décembre 2015 a enregistré 128 mouvements de protestation de plus que le 

mois de Novembre de la même année.  

 

 

 

En observant l’architecture des modes de protestations collectives, durant le mois de 

Décembre 2015, il est à noter que les protestations de nature violentes continuent à être 

présentes et ceci permet de conclure l’état d’instabilité et de nervosité qui régent dans les 

différentes régions du pays ce qui continue à présager une augmentation de ce mode 

d’expression de protestations dans les mois à venir. 

Parmi les manifestations de protestations, les plus notables, qu’a connu le mois de 

Décembre 2015 il a été relevé :  des agriculteurs et éleveurs bovins ont versé des quantités très 

importantes de lait dans différentes régions, et ce, en protestation contre la politique étatique 

relative aux centres de collecte de lait qui consiste à imposer des quotas en refusant les surplus 

de production et la décision de fonctionnement un jour sur deux des-dits centres  alors que le 

marché du lait connait une pénurie, que l’état, lui-même, importe cette matière et que les enfants 

des zones défavorisées ne disposent pas de cette matière essentielle et souffrent de cette pénurie. 
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Les éleveurs avicoles ont, également, protesté contre la baisse des prix à la vente et la 

mauvaise gestion de stockage des œufs alors que les instances étatiques sont parfois dans 

l’obligation d’avoir recours à l’importation. 

Les producteurs de dattes, dans les gouvernorats de Tozeur et Kebili, ont, à leur tour, 

exprimé leur mécontentement et colère quant à la mauvaise gestion de leur production 

exceptionnelle, de la politique de commercialisation et de la spéculation des distributeurs dont 

ils sont témoins cette année. Malgré le déplacement d’une délégation des membres de 

l’Assemblée des Représentants du Peuple, dans la région, peu de solutions concrètes ont été 

proposées sachant que ces incidents impactent de manière très importantes sur les économies 

locales et donc sur l’économie nationale. 

Les citoyens des régions du Sud-Est ont connu certaines difficultés de transport, aussi 

bien, de marchandises que des personnes elles-mêmes suite aux mesures restrictives instaurées 

par les instances libyennes quant à la circulation des biens et des personnes ce qui a engendré 

plusieurs mouvements de protestations collectives de toutes natures. Il est à noter que ces 

régions ne disposent d’aucuns plans ni structures de développement local et régional effectifs 

qui seraient des alternatives au commerce et contrebande qui sont, pratiquement, les seules 

sources de revenus que connait la région. 

Par ailleurs, le secteur de la santé continue à être présent surtout dans les régions de 

l’intérieur où les manifestations collectives de protestation ont essentiellement dénoncé 

l’insalubrité des organismes et hôpitaux ainsi que le manque de personnel soignant et docteurs 

alors que ce secteur souffre aussi du chômage et la difficulté de déplacement et le manque de 

véhicules sanitaires dont souffrent les malades engendrant des cas de décès. 

Le secteur éducatif continue à souffrir de certaines lacunes qui ont été l’objet de 

plusieurs manifestations à cause les problèmes persistants ainsi que les nouvelles 

restructurations et réorganisations proposées par le ministère de tutelle.  

Ces mouvements de protestation collectifs ont touché aussi bien les universités que les 

collèges et lycées ainsi que les écoles primaires avec une diversité des acteurs allant des 

étudiants, lycéens, collégiens et parents d’élèves. 

 Les pratiques de violence exercées par les instances sécuritaires, dans le cadre de la lutte 

contre le terrorisme, continuent à être l’objet de préoccupations et d’inquiétude que manifestent 

un grand nombre de citoyens. Ceci appelle à la nécessité de repenser et reconstruire la relation 
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de ces instances avec un citoyen en le considérant comme un allié et un acteur essentiel dans 

cette lutte et d’établie des relations de respect et de coopération mutuelles.  

Bien d’autres secteurs et objets de préoccupations liées aux pouvoirs d’achat, le 

chômage, les problématiques éducatives, le terrorisme, et la situation politico-économique du 

pays, etc. poussent à croire que les manifestations encadrées et non encadrées, instantanées, 

spontanées et violentes continueront à être très présentes durant l’année 2016. 
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Une analyse croisée entre les secteurs de revendications et les types de protestations 

observées permet de dresser le récapitulatif suivant : 

 P. Instantanées P. Spontanées P. Violentes Total % 

Economique 19 24 17 60 12.5% 

Institutionnel 17 21 15 53 11% 

Social 23 37 28 88 18.5% 

Educatif 32 39 34 105 22% 

 Environnemental 7 10 2 19 4% 

Sécuritaire 10 20 12 42 9% 

Politique 19 17 8 44 9.5% 

Sanitaire 5 6 5 16 3% 

Religieux 0 0 0 0 0% 

Sportif 8 20 22 50 10.5% 

Total 140 194 143 477   

%Age 29% 41% 30%     

 

Bien que les fréquences des mouvements collectifs se rapprochent dans l’ensemble, ce 

n’est pas le cas des pourcentages par secteur de protestations. 

En effet, les mouvements collectifs de protestations dans le secteur éducatif, les 

revendications socio-économiques, politiques et le sport continuent à être les plus fréquents. 

Les institutions continuent, également, à être le sujet de plusieurs mouvements de protestation 

collectifs. Il est, par ailleurs, à noter que les revendications liées au religieux ont été absentes 

durant le mois de Décembre 2015. 
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Les protestations collectives instantanées ont eu, dans leur essentiel, des revendications 

socio-économiques (le développement économique et social), institutionnelles (la 

régularisation des situations des employés), éducatives (les reformes concernant les universités, 

écoles et lycées) et politiques. 

 Le secteur de la santé a connu des mouvements de protestations instantanées qui se sont 

transformés en mouvements de nature violente. 

La même architecture a été observée dans les mouvements de protestations spontanées.  

En notant l’accentuation de la fréquence des mouvements de protestations de nature 

spontanée relatifs au domaine sportif ainsi que certaines pratiques sécuritaires dans leur lutte 

contre le terrorisme. 

Trois secteurs ont été le théâtre essentiel des mouvements de protestations violentes 

allant des expressions de colère, grèves de la faim, blocage des routes et de certaines activités  

En effet, le secteur éducatif a connu des sit-in ainsi que des grèves de la faim avec 

intervention des forces sécuritaires au sein des institutions universitaires. 

 Des parents d’élèves ont bloqué l’accès de certaines écoles en signe de protestations 

contre les conditions sanitaires et pédagogiques. 

Le chômage, les conditions de travail et la précarité de certains travailleurs ont été le 

moteur essentiel des mouvements de protestations ayant revêtu une nature violente, dans le 

secteur social. Revendications différentes de celle du mois de Décembre 2014, qui tournaient 

autour des conditions sanitaires de certaines familles vivant dans la précarité des logements, 

l’insalubrité et le froid, surtout que la période a connu une grande vague de froid et 

d’intempéries (inondations et autres). 

Les activités sportives ont connu des protestations violentes qui ont eu pour 

conséquences la suspension de certaines parties avant leur fin réglementaire. Ce fut le cas aussi 

bien à Sidi Bouzid, Hammamet et d’autres régions et villes. 
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Les violences :  

L’Observatoire Social Tunisien a relevé, durant le mois Décembre 2015, plusieurs 

actes de violences de diverses intensités dans les différents gouvernorats. 

Il est à noter que le climat d’insécurité conséquent à l’interminable lutte contre le 

terrorisme ainsi que les conditions socio-économiques difficiles du pays engendre de plus en 

plus des actes et des situations de violence de tout type. 

Une analyse qualitative, à travers les différents types de violences a permis de dresser 

le graphe suivant : 

 

 

 

Differents types de violence ont été observés, durant le mois de Decembre 2015, et ce 

à intensié variable.  

En effet, des actes de violences psychologiques et physiques, dans les enceintes 

éducatives (écoles et autres ) et les organismes de santé ont été très présents, durant ce mois 

de Decembre 2015. 

La violence organisée pour effraction et vol ont été le quotidien de certaines régions 

du pays. 
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 La violence routière a,également, été très présente dans le quotidien du citoyen entre 

agressions, non respect des règles de conduite conduisant à des décès par accident, 

l’appropriation de l’espace collectif par l’individu, l’individualisme et tant d’autres 

comportement refletant les lacunes d’une construction de la citoyenneté des individus. 

 

 

 

La violence psychologique est aussi omni-presente dans la quotidien du citoyen, avec 

la violence comme mode communictionnel conjugal, parental, familial, environnemental, 

professionnel, relationnel, social, misogyne, cybernetique, sportif, protestataire et autres , qui 

sont le reflet d’une sociètè sous pression. 

Les violences conjugales et familiales ont, certes, diminué en nombre mais leur 

intensité a augmenté et ce par le passage à l’utilisation d’armes de divers types. 

L’Observatoire Social Tunisien a relevé la cartographie des violences observées par 

gouvernorats suivante : 
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o Des actes de violences sociales ont été observés dans les gouvernorats de Gafsa (l’acte 

désespéré d’une victime de harcèlement sexuel contre son jeune harceleur dans une 

boutique de vente de volailles), Ben Arous (suite à des conflits), Ariana (suite à des 

conflits) , Kasserine (des jets de pierre par un jeune contre le domicile du ministre de 

l’intérieur en guise de protestation contre la situation du pays), Tunis (un conflit entre 

2 jeunes et un agent de police dans un quartier défavorisé), Nabeul ( un conflit entre 2 

vendeurs) et Zaghouan  ( un conflit entre 2 jeunes qui dégénère et provoque la mort de 

l’un d’eux par l’utilisation d’une arme blanche) ; 

 

o Des violences institutionnelles et éducatives ont été en registrées dans les 

gouvernorats de Gafsa (l’état de panique provoqué par une effraction des forces 

sécuritaires nocturnes dans la région d’Errdayef et les explosions minières par la Société 

de Phosphate Gafsa), Jendouba ( les cas de négligence dans les organismes de santé 

provoquant des réactions de protestations plus ou moins violentes), Sfax (les pratiques 

violentes dans certaines crèches et jardins d’enfants non règlementaires ainsi que 

l’agression d’un directeur de lycée par l’un des élèves), Kebili (l’agression d’une 

enseignante par une parente d’élève et l’agression verbale d’un surveillant par un élève)  

, Manouba ( une enfant a subi des violences dans une crèche à Oued Ellil et le doyen 

de la faculté des lettres de Manouba a été agressé verbalement) , Tataouine ( la 
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négligence  dans les organismes de santé qui ont eu pour conséquences le décès d’une 

femme sur le point d’accoucher et l’état critique d’une autre), Monastir  et Mahdia (un 

différend entre deux marchands engendrant des blessures physiques) ; 

 

o Des violences  à des fins criminelles ont été observées dans les gouvernorats de  Gafsa 

(l’enlèvement d’une jeune fille), Bizerte (2 vols et une agression par arme blanche 

provoquant un décès), Beja ( l’enlèvement d’une jeune fille), Kairouan (pour 

vols),Tunis (la découverte du corps d’un homme assassiné dans un jardin public), 

Sousse (la détérioration du véhicule d’un député devant son domicile), Monastir (avec 

le tentative d’enlèvement d’un nourrisson dans l’hôpital de la région), Nabeul ( des 

voleurs ont jeté un adulte du haut de son appartement) , Le Kef  ( l’agression d’une 

enfant) ; 

 

o Des violences liées au terrorisme ont été observées dans les gouvernorats de Gafsa 

des lettres de menaces visant des élèves et enseignants de la région), Jendouba ( des 

menaces proférées contre un député de l’A.R.P.), Kasserine ( 4 actes visant les habitants 

et leur domiciles ainsi que les instances éducatives situés aux frontières) , Sousse (la 

tentative d’intimidation et la menace de l’avocat de feu Chokri BelAid), Sidi Bouzid ( 

menaces contres un agent sécuritaire), Medenine (l’incendie du domicile de 2 

militaires), Seliana ( la menace d’une famille à des fins alimentaires). Le gouvernorat 

de Kairouan a connu, à son tour, cinq actes violents le premier était de mettre le feu à 

un véhicule acheté par crédit bancaire sous prétexte que c’est contre les préceptes de la 

religion ; le deuxième était une menace d’explosion contre un bar servant de l’alcool ; 

le troisième était une effraction pour vol de nourritures dans la région de Karma ; le 

quatrième consistait en menaces contre une école pour mixité et le cinquième serait des 

menaces proférées par un frère si sa sœur ne porte pas le voile. 

 

o Les gouvernorats de Bizerte, Ben Arous (une jeune femme dans la zone industrielle), 

Kairouan (la tentative de détournement et de viol d’une étudiante par un agent de la 

sécurité), Tunis (l’agression d’une jeune fille de 16 ans), l’Ariana ( la tentative de viol 

et vol d’une jeune dans une station de taxi collectif), Monastir (un harcèlement sexuel 

des les transports publics) et Tozeur (la tentative de viol d’une jeune de 15 ans) ont 

connu des actes d’agression sexuelles. 
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o Des actes violents relationnels, conjugaux ou familiaux ont été observés dans les 

gouvernorats de Jendouba (l’agression de sa belle-sœur et sa nièce par un individu, 

Kairouan (un différend entre 2 tribus et un acte de violence familiale), Tunis (deux 

actes de violence, l’un conjugal et l’autre familial) et Sousse (un décès lors d’un 

différend dans une soirée alcoolisée) ; 

 

o Le gouvernorat de l’Ariana a connu un acte de violence raciale au sein d’une institution 

éducative, où la maitresse a fait subir à une élève brune des propos dégradants devant 

ses camarades de classe, affectant psychologiquement cette enfant. ; 

 

o Le gouvernorat de Sousse a connu l’agression d’une femme lors de sa détention par les 

forces sécuritaires. 

 

 

 


